
Blocage à Rangueil 

Inter-syndicale DGFIP 31 

L’intersyndicale DGFIP 31 (CGT-

SOLIDAIRES-FO-CFDT)  s’est réunie 

mardi après-midi pour discuter des 

suites de la mobilisation sur le 

Département 

Prenant acte de l’appel unitaire 

départemental interprofessionnel à 

faire grève et manifester ce Jeudi , les 

syndicats entendent mettre en 

débat dans les Assemblées 

Générales de Jeudi matin, les 

éléments suivants : 

� Le blocage des sites 

� La grève et la participation à la 

manifestation de Jeudi 

� Un rassemblement rue des lois 

de l’ensemble des agent(e)s de 

l’agglomération toulousaine 

ayant pour objet d’interpeller M 

Le Floc’h sur les revendications 

  Info luttes n° 4 
 

Mardi 19 octobre 2010 
 

160 000 manifestants à Toulouse 

et 3,5 Millions dans toute la 

France ! 
 
 

3 ème jour de blocage du site de 

Rangueil ! 
 
En Assemblée Générale, dès 9h00, les collègues se sont 

prononcés en faveur du maintien du blocage du site et de sa 
reconduction pour Mercredi. 
 
Les agent(e)s toujours aussi déterminés ont lancé un appel en 
direction de leurs collègues dans les autres sites du 
Département pour continuer, dans les Assemblées Générales, 
à mettre en débat la question des blocages et de l’élévation du 
niveau de l’action pour gagner sur les retraites, l’emploi, les 
salaires mais aussi pour obtenir l’ouverture de véritables 
négociations sur les revendications DGFIP nationales et 
locales. 
 
Des délégations se sont rendues à la manifestation 
toulousaine. 
  

Colomiers de la partie aussi ! 
 
Ce matin, collègues des Finances Publiques et Territoriaux ont 
bloqué, jusque vers 10h00, l’Hôtel des Finances de Colomiers 
pour partir ensuite à la manifestation.  
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Communiqué Confédéral 

Une nouvelle mobilisation 

toujours aussi déterminée ! 
La 6ème journée de mobilisation interprofessionnelle unitaire de 

manifestations et de grèves depuis la rentrée est sans appel : cette 

réforme des retraites, les salariés n’en veulent pas ! 

Avec 3,5 millions de manifestants dans 277 manifestations et une 

participation à la grève impliquant très largement différentes 

professions du privé comme du public, la mobilisation s’installe. 

Rien n’y fait : ni les basses manœuvres du gouvernement, ni les 

pressions du patronat, pas plus que la répression faite sur les salariés 

en lutte depuis plusieurs jours ou envers les jeunes lycéens et 

étudiants qui manifestent et prennent ainsi leur avenir en main. 

Les salariés, les retraités, les jeunes de plus en plus nombreux dans 

les cortèges, confirment, encore et toujours, leur détermination à 

gagner une autre réforme des retraites. Le Gouvernement et les 

organisations patronales ne peuvent y répondre par le mépris, la 

répression, et les atteintes au droit de grève. Cela est dangereux. 

Les mobilisations en cours ne peuvent être qualifiées 

« d’intimidation, de prise d’otage d’un pays tout entier » comme l’a 

déclaré aujourd’hui le Premier ministre. La négation de la démocratie 

c’est lorsqu’un gouvernement et la majorité parlementaire refusent 

d’entendre les 71% de la population qui rejettent cette réforme et qui 

exigent l’ouverture de négociations sur d’autres alternatives 

possibles. Le chef de l’Etat, le Gouvernement, les élus et le Patronat 

doivent l’entendre ! 

La force, l’ancrage dans les entreprises du public comme du 

privé et le niveau de mobilisation en cours le démontrent, ce qui 
est maintenant installé dans le pays c’est un vaste mouvement 
unitaire qui porte l’exigence de justice sociale. 

Les salariés expriment au-delà de la question des retraites, leurs 

exigences d’ouvertures de négociations pour l’emploi, les salaires, 

l’amélioration des conditions de vie et de travail, le développement 

des services publics. Ils savent que le financement des retraites passe 

aussi par là ! 

Ce qui est à l’ordre du jour, dans le prolongement des 
mobilisations de 2009 et des exigences de sortie de la crise 
financière, c’est une tout autre répartition des richesses du pays 

pour une réforme des retraites juste et efficace. 

La CGT réaffirme que le vote de la loi n’est pas d’actualité. Dans 

toutes les entreprises, les services, avec l’ensemble des organisations 

syndicales présentes, sous toutes les formes, y compris la grève, 

décidons massivement des formes de la poursuite permettant d’élargir 

encore plus le mouvement et exigeons l’ouverture des négociations 

sur nos revendications. 

La CGT appelle les salariés à prolonger cette mobilisation sous 
toutes les formes sans attendre. 

 

 

 

 En vrac… 

Transport : 

Reconduction de la grève et  des 

actions de blocage à la SNCF, 

transports routiers, réseau urbain… 

Dans un communiqué, La CGT 

Transport appelle à une mobilisation 

d'envergure des salariés d'Air France, 

de Brittair et de Régional, des 

Aéroports de Paris et de Province ainsi 

que des contrôleurs aériens pour 

"paralyser mercredi 20 octobre 2010 

les aéroports français" contre la 

réforme des retraites. 

A Toulouse, l’UD CGT appelle les 
salariés à se rassembler à 21 heures 
pour bloquer la zone routière Euro-
centre de Castelnau d’Estretefonds 

 

Raffineries et Dépôts : 

Les 12 raffineries de métropole toujours 
bloquées. 

Hier, le dépôt de carburant de 
LESPINASSE qui alimente en kérosène 

l’aéroport de Blagnac a été bloqué 
depuis de 4h du matin. Les forces de 

l’ordre sont intervenus dans la journée. 

Sur le territoire : 1 station service sur 
3 à sec. 

 

Jeunesse : 

12 Universités et près de 1 200 

Lycées perturbés 

 


